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IES FIANCES 
d e la. V e n g e a n c e 

Par M. Paul de GARROS 
DEUXIÈME" PARTIE 

R O D N E Y , C L A R K A O 

Non seulement les cours i 
• a i s il» montaient conslair 
•eiible régularité. 

Il y m i t à cela une rai« 
M. Harry Clark pouraui»' 

lement opposé ' " ' 

fléchissaient pa 

père mpto ire, 
t un but diamétra-
lippe Désforges. Il 

voulait, lui, la hausse à. tout prix, par tous les 

Ei pour arriver à ce résultat, il n'hésitait pas 
h acheter toutes les semaines des milliers et des 
milliers d'hectolitres de biés, dont il preoa 
effectivement livraison dans ses élévateurs, pour 

le» retendre, un jour, tree de gros béné­
fices. 

Or, dans cette lutte a outrance, le petit spécu­
lateur devait être infailliblement vaincu par le 
colosse qui avait à sa disposition dea centaines 
de millions. 

Déjà la situation de Dcsforgei n'était plus te-
nable. 

S'il lui eut fallu livrer les quanti 
qu'il avait vendues a découvert, il ei 

i de blé 
été dans 

m possibilité absolue de le faire. 
Et c'était particulièrement navrant de 

où leurs, enfanta appelaient d< 
plus ardents la consécration de leui 

Ce n'était pas tout. 
Une circonstance aggravante rendait plu: 

douloureuse en 
U débâcle. 

Il était débil 
la banque que 

j pour Philippe l'approche de 

ne somme importante à 
uditait Harry Clark. 
ruiné, pourrait-il jamais Une te 

inbourser 
Harry Clark, qui ne s'occupait pas lui-mi 
i sa banque et la faisait gerei' par un di 
ur responsable, ignorait que Desforges fut 

t nullement, hélas t 
cruelles angoisses de l'inlorluné Philippe. 

Desforges fut réduit a, celte pénible ex-

Cette ignorance n'atti 

urges fut i 
' suite de 

faute en un mot, cela ne 

qu'il était accablé par II 

• s'il avait osé risquer devant 
son beau-frère quelques allu-
epouvantable cataclyeme dont 

ni. 
t de Buffalo, où il avait 

constaté que sa situation était absolument dé 
sejpérée, Philippe se décida s. tout avouer à sou 
beau-pére. 

H. de Kougeval n'éprouva pas une grande 
surprise : il pressentait la catastrophe. 

Nais il avait été déjà fraupé trop durement 
par l'adversité pour n'être pas très sensible A " 
nouveau coup. 

Hit d 
lui-même être l'a 

qui arrivait. 
A qui la faute, 

quitte la 1' 
tious et 

position lucra 

n effet, si Desforges 
il aurait pu, avec ses 

techniques, se 

toutes les difficultés de la 

riole, s'était i 
traînant dans son ci 
avait préparé le plui 

la réparatic 

Après avoir bien réJrtcM, H comprit enfin le 
rôle qu'il devait jouer. 

— C'est moi qui suit uua« de toutei lea bê-
tises faites depuis sciieioat se dit-il. Mon de­
voir est de chercher à ta atténuer autant que 
possible les conséquencei. 

• Jusqu'à présent, raei enfanta se sont tou­
jours sacrifiés pour moi, A moi, maintenant, 
d'agir, de me sacrifier au besoin, pour leur évi-

faisaient juger ioutile et maladroite la dé-
rche projetée par son pire, il ajouta : 
- Je puis me tromper sur le compte de M. 

Harry Clark. 
lui n'est peut-être pas 

pic d'une certains partialité. 
est donc possible que vous ayez parfi 
raison de vouloir agir près de lui et 

votre intervention obtienne les plus heureux 

! parfaite-

sealement k venir demander service t Harry 
Clark, mais même k se trouver en sa présence ; 
— il l'avait montré déjà lors d'une occasion rifl 

Enfin, la pensée du devoir k accomplir, la va* . 
lonté de sauver ses enfants d'une catastrophe 
imminente furent plus fortes que son amour-
propre et que son instinctive répulsion. 

Un matin, sans dire où il allait, ii partit pour 
Buffalo. 

Ce matin-là, justement avait lieu entre îlarrj 
Clark et le baron de Portunay, la pénible en-

de Kougeval arriva à Buffalo vers une heure 
de l'après-midi. 

U se fit conduire immédiatement à l'hôtel du 
illionnaire et demanda ai M. Clark pouvait 
cevoir M. Nicolas Rodier. 
Introduit aussiiAt en présence du brasseur. 

d'tffaires, le gentilhomme se trouva soudain 
' îllement interloqué qu'il resta muet. 

De son coté, Harry, impuissant à dominer 
émotion qui l'agitait, j u t à peine bjlbutier 
ne banale phrase de bienvenue et se tut à 

de [touhalx 

créancier! de M. Wo 
. marchand ue s.irs eu 
e du Gêner:,! Clian/y, • 
x, svnt invités n vt- rv 

sux qui n'ont pas encore eiTee-
la reluise de leurs titrer et bur-
iauxsont invitas a les déposer 
• délai au greffe du tribunal de 

lTépices.(..ranil< 

12 mai W», l 

greflV.' du tribunal d 

Le Greffier du Tribunal, 
E. VITOU. 

AFrAlMHUlTO'MII 

• lent 
•MUS Herv'Bf grand oblique palis­
sandre foncé. 

A V I : \ I H I I ; 
pour cause de départ non prévu au 

mi 
BRASSERIE 

de l'Épeule 

Emile SCHOÔUACKEHS 
R U E DESCA.RTE3, 

UOUUVI-Y 

Spécialité lie bière forte, .=y,ni' 

: 85' 

AU CORSET ELkC-AlTT 
Vandorpe-Lava 

61 et 63, Rue des Fabricants 
H o r i t . v i v 

résion ei vendant ie meilleur mar-

SpecialiU- de rûr-e:* nour Mariées, 

• Communio 

a musique, i 

D N BON CONSEIL! 
Si v o u s voulez p r o a t e r 

des progrès du siècle appliqués à 
l'Industrie 

de la Fabrication des Chaussures 
ADRESSEZ-VOUS 

i une Manufacture de CHAUSSURES PERFECTIONNÉES 
n e v e n d a n t q u e î l e s a r t i c l e * t o n t cuit* «le 

S O L I D I T É G A R A N T I E 

C'est vous désigner 

U , 
o n von** t r o u v è r e / , i n t o u t e s a i s o n : 

P o u r Daiue«*3 Séries inimitables. Introuvables ailleurs 
Bottas a boulons, toas che»reau glacé, cousues > . m o r -

— cliev. glacé, empeig. vernie, cousues . .J*» / • <&D 

z '2*:.Xf£™.™.™„ti. : : :( 8.50 
Bottes a lacets et bouton, en chevreau ou veau jaune . . 1 1 0 RI*I 
Botte» et Souliers à uloas Louis XV dans les 3 pria. . ./ * v * * w 

P o a r l l o u i m c * , 3 Séries de solidité incomparable* 
Brodequin, lac», «eau fort, vi.ses, pour trataillciirj. , . 1 A C OC 
Bottine» Le*.,, naine came «au, cousues. . . . 7V"« ' T ? 

— élastique' - - - ( 1 0 . 5 0 
— bontons — — — « * * . . ( \ — élastiques, cîaqoe mégis, bouts vernis, cousues. . J13.50 

Souliers pour cyclistrs, la ville et la campagne, depuis : , 8 . 2 5 

et quantité d'autres articles au-dessus et au-dessous 
IK: C E S P R I X 

CHAUSSURES POUR TOUS LES SPORTS 
Grand CHOIX pourGARÇONS, FILLETTES et ENFANTS 

NE PAS CONFONDRE LA MAISON : 

A LA CORDONNERIE MODÈLE 
21, rue de la Gare, 21, ROUBAIX 

(PRÉS DD CRÉDIT LYONNAIS) 

ENTREPRISE DE DÉMÉNAGEMENTS 
„ Voilures et Cadres Capitonnés 

Prix à l'heure, à la journée et à forfait 

J. VOREUX-LAUWERS 
37, Rue du Chemin de Fer, 37 

R O U B A I X 
Agence en Douane — Camionnages et Expéditions 

V A S T E S M A O A S I N S - T é l é p l l O n o n . 1 9 S . 

ie e u L'Administration du HON GÉNIE de Lille, 
4 , rue du Vieux-Marché-aux-
tiffeutons, prévient sa nombreuse clien­
tèle de Koubaix, Tourcoing et Croix qu'elle 
vient de consentir a des rabais 
Considérables sur tous ses articles et 
qu'elle offre une superbe prime 
à tout ancien client recommençant un nou­
veau compte. Le voyage entier est 
toujours remboursé aux personnes venant 
dn dehors. 

Grand choix pour l r" communions et la 
saison d'été. 

Draperies en tous genres pour vêtements 
sur mesures. 

Mobiliers complets toujours prêts à être 
livrés. Cuisinières tôle forte nicke­
lées à 'iN et 63 francs. 

Livraisons franco à domicile par 
les soins de l'Administration. 

S E U L S l t K l ' K K S K M ' W T S i 

A Roubaix : M. Trélier, 168, rue du Collège. 
A Croix : M. Brocart, 101, rue Kléber. 
A TnurcoHig : M. Loridan, 24, rue de (iand. 

COMPAGNIE DU GAZ DE ROUBAIX 
AVIS IMPORTANT 

DÉFENSE formelle à l'abonne, sot» peine de 
tionnellea : Ue toucher, arracher, oriser ou enlei 
cachets de compteurs ; d'enlever des oiètes de monnn 
même ea offrant de les restituer;' d'introrluind< 
fajsses dans le compteur, cette introduction étant re 
aete frauduleux. 

OTÊ&XSOH RADICALE 

RHUMATISMES. GOUTTE 

nérrclgtem, OraweUm, Vie** do Ba.oa 

mot* TaïUttr s»si*«M«. 

B*»«tfi«'SJ.ftllLAPOBTB.rVJ»,tT«»Se«««IH 

G U E R I S O N [ A S S U R E E 
É M M I SKCRÈTBS, CONTAGIEUSES, RECENTES 

ou Invétérées, Maladies de la Peau, Vices du 
Sang, Syphylis, etc. 

par la Méthode Spéciale du Docteur O. DEUX 
S'adresser à la 

Pharmacie du Trichon 
PLACE DU TRICHON, A ROUBAIX 

Laryngites et toutes affections des 
organes respiratoires. 

Pilules Antinévralgiques 

Exécution soignée de toutes Us ordonnances médicales 

PRIX MODÉRÉS 

Tous ces produits sont de qualité supérieure. 

8ALLE POUR NOCES, BANQUETS A REUNIONS 

Dîners pour Noces depuis 3 fr. 50 
Dîners d'enterrements depuis 2 fr. 80 

Dîners de Sociétés et d'Amis 
PIANO GRATUIT 

OsCtfé d e l e t P r e s s e 
iAngle des rues Desurmont et Gaspard) 

T O U R C O I N G 

M E F I E Z - V O U S DES I M I T A T I O N S 

de Louis MARCKIER et C", à Privas 

LiKjti O C U i u û les Lôpitaiii, collège.., ré­
giments, ruines. 
Dcjujt chez !<'f principaux V/.iW'i.: ci drcjuitlts 

Bien ériger la marque Louis HARCHIER et C» 

La boite pour 100 litres . 1 fr. 25 
DÉPÔT : R U E A N D R É , 37. LILLE 

PHOTOGRAPHIE ELKAN 
? 4 , K u e Pelltmrt, Ï 4 , R O U B A I X 

PREMIÈRES COMMUNIONS 

Portraits Artistiques à o francs la douzaine 
1 0 francs avec une 

MAGNIFIQUE PEINTURE A L'HUILE SUR BOIS 

E 

^ 

. . '" 

KO 

a^ffi^. 
4 

PILULES MOI 
Purgatif v/f 

m. . :U. .u 

^ 1 

tn°2p 

M. - Exlgerla slunature cl le nom S 

• telaiHttu.tctms,pnrit,MMOiroïtlex,b 

30, RUE IIJIJK-11 -GB*K0, PABIS U 1« BONNES PWUWACIES1 

20, Rue Nain, Roubaix 

VENTE à OHÉDIT 
et au comptant 

OE TOUTES ESPÈCES DE MARCHANDISES 
vendues à la Semaine, k la Quinzaine et au Mois 

Pour uO fr. de murchanùi.cs on Terse i fr. par semaine 
— (00 lr. — — J fr. . — 
— if>0 fr. - — 3 fr. -
— 800 fr. — — i fr. — 

La \ » » l \ K I J . i : I l I I S O V fabriquant tout elle-même, 
rend à des prix i n c r o y a b l e d e b o n m a r c h é . 

SPIXIALITL' POUR 

i m m MARIAGES, BAPTÊMES, DEUILS 

tlijotilerie 
Vêtements tout faits et sur mesure 

MEUBLES - LITERIES COMPLÈTES 
Foyers, Puëierie, Cuisinières lôle forte, nikeleea a Bttel « 8 fr. 

M a i s o n d e CoiitlAnco. recommandée à MM. ies fonc-

M1M LIBRE. Pour l 'ikttM écriro ou s'adresser, 2 0 , rae Mt, Roubaix 
tmCKÊmUÊ ABSOLUE. 

M. Charles POLACK 
Chirurgien-Dentiste 

SB, r u e d l n k < - r m » n n , l U K I t V I X 
Visible tous les Mardi et Vendredi 
,ii- ft b « u r « a à 5 heu re» , d a soif* 

Hf. POLACK, se rend k domicile sur demande 

Pharmacie BRONEAU, rite de Lille, % Tourcoing 

1.00.-Bandas 
2.50. — lias tiasii éhsli'ine pour 
selles, genouillères, ceintures poi; 
injecleurs i.iW. — Irrigateurs 4.! 
tétines, snn'les, e t c . . 

Guérison radicale en quelqti 

des rhumes, toux 

Baux minérales et Spécialités avec grand rabais . 

M mm k CHOCOLAT PARISIEN 
L. DELPLANQUE&C" 

Épiciers en gros 
TOBRCOIXG, 72, m e de Roubaix et 4, m e St-Eloi, TOURCOINfi 

•MARGARINES 
t WAGNON & C " 

•ofinm 
• MariuesTPcommandér; : 

• GLOBK, H0N0POU & VI.ASBRE 

À la Vierge Noire 
Coin des Rues Gallait et de h Tête-d'Or, 

Toxjj^isr^Li 
FABRIQUE NATIONALE DE VÊTEMENTS POUR HOMMES & ENFANTS 

i peigné 

•e, bleue, brui 

lir, blés, brur 

i fantaisie, 

fantaisie . 

fantaisie. 

COSTUMF.S COMPLETS, veston droit ou croisé, er 

COSTUMES COMPLETS, «eslon droit ou croisé, en 

COSTUMES COMPLETS, jsquetts en beau peigné o 

COSTUMES COMPLETS, redingote en besu peigné noir ou fsnlsisie ., . . . j , . 

COSTUMES POUR CYCLISTES, testoa et culotte double fond, toutes nonces . , I 

VAREUSES POUR CYCLISTES, jersej uni on tricot 1 carresui ou rsjurti, toutes nuances 

BAS POUR CYCLISTES, srticles anglais unis ou a carreaui arec jarslièr 

. . Ji.SO, J l , 17.50, 13.65.10 lr, c ' 6 . 6 5 
. J 41. 35, 18, 24.50, >1 el 1 7 . 5 0 

, • 49, 38.50, 31.50, » , SI.50 il 2 1 

t '. (4, 48, 40, 31 el 2 8 
ï ; » , 34.50, i i . n .nu.-. 1 3 . 6 5 

J '.' 5.68, 4,90, 3.00, 3.00. 1.90 et 1 . 2 5 

. : 8.90,1.90 et 1 ^ 0 

• h o u r n e a a e a t da Les clients habitant le Tournsisis on le Nord de Is France dont les achats dépasseront 2 0 francs auront droit i 
leur coupon de chemin de fer sur présentation a la caisse du billet de retour. 

{Parcourt . 30 Aitoméftvi maximum). 

M»ison confrale : Bruxelles». • • . , Succursalt» : Anvers et Cbarleroi 


